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ÊTREMEMBREASESAVANTAGES!
C’est simple! Il suffit d’être membre de Desjardins pour profitez

de tous nos rabais et avantages

Pour découvrir tous nos avantages membre ainsi que des offres

exclusives, visitez régulièrement le desjardins.com/avantages Centre de service de Lac-Brome
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LA VOIX DE LAC-BROME

CYNTHIA LAFLAMME

cynthia.laflamme@lavoixdelest.ca

Le premier jardin communautaire de Lac-
Brome, mis sur pied au printemps dans le 
secteur de Knowlton, connaît déjà un grand 
succès. Les 24 jardinets ont rapidement 
trouvé un jardinier pour y planter leurs se-
mences et déjà une liste d’attente s’allonge 
à la municipalité, signe que le projet porte 
ses fruits.

Lac-Brome a profité du terrain libéré par la 
démolition de l’ancien garage municipal pour 
décontaminer le lot et y créer des espaces 
de jardinage. Grâce à de l’huile de coude,
24 bacs de bois ont été fabriqués en une 
matinée. Même si le sol a été décontaminé, 

les responsables préféraient procéder de 
cette façon pour ajouter un degré supplé-
mentaire de sécurité. 

Ainsi, chaque jardinier possède son bac à 
potager surelevé de quatre pieds par huit pieds. 
Les utilisateurs ont ainsi moins besoin de se 
pencher — plusieurs sont retraités — et une 
telle disposition réduit les risques de propa-
gation de mauvaises herbes, explique Han-
nah Williams, responsable du jardin.

« On pensait, au départ, pouvoir offrir plu-
sieurs bacs par famille, mais finalement, ça 
a été tellement populaire que chacun en a 
qu’un seul. »

Comme le modèle en milieu rural n’a pas de 
précédent, poursuit-elle, l’organisme municipal 
des Loisirs et services communautaires n’avait 
pas d’attente. Rapidement, tous les jardinets ont 
été loués. « On a même une petite liste d’attente, 
ce qui est bien pour une première année ! »

Parmi les jardiniers, on retrouve autant de 
retraités qui habitent en logement ou en condo 
que de propriétaires de maisons avec grand 
terrain qui ne peuvent jardiner en raison, par 

exemple, de saccages produits par les che-
vreuils. Aux jardins communautaires, des clôtu-
res ont été installées pour protéger les récoltes. 

« Nous avons aussi une collaboration avec la 
banque alimentaire qui nous transmet le nom 
de personnes qui utilisent leurs services, mais 
qui aimeraient avoir un jardinet et profiter de 
trucs et d’astuces. » Ceux-ci n’ont pas eu à payer 
les frais de location de lots et pourront récolter 
le fruit de leur travail durant l’été. 

« Knowlton  est un milieu avec un très grand 
écart (de revenus). On a toujours eu des gens 
très bien établis, mais on a aussi une popula-
tion beaucoup plus démunie. On a une popu-
lation moins homogène que les autres milieux 
ruraux avec une diversité de langue, de
background, d’éducation et de revenus. C’est 
un beau projet, parce que ça permet de par-
tager un espace où les gens ne se côtoieraient 
pas normalement. »

Des amitiés autrement improbables se 
créent donc autour de la tomate ou du 
concombre. Entraide et partage de trucs sont 
les mots d’ordre. Résultat : de belles alliances 

se sont créées, confie Mme Williams.
Dans la même veine, l’administration a éta-

bli quelques règles à respecter. Si les bacs et la 
terre sont fournis, les jardiniers peuvent ajou-
ter leur compost ou engrais biologique. Les 
engrais chimiques et pesticides sont interdits 
pour ne pas nuire au prochain locataire d’un 
lopin. Certes, il est possible que les jardiniers 
n’aient pas le même emplacement les années 
suivantes. De surcroît, les vivaces ne sont pas 
acceptées. Les patates sont interdites en rai-
son du risque de transmission de maladies à 
la terre et les plantes grimpantes ne sont pas 
recommandées pour éviter de faire de l’ombre 
aux plants voisins.

« C’est notre première année d’essais, mais 
c’est sûr qu’il y aura une évaluation pour voir 
si le code de vie doit être modifié, souligne
Mme Williams. On a essayé d’aménager le site 
pour nous permettre de rajouter des bacs, si le 
projet continue. Au niveau gestion, ça va être de 
créer un cahier pour faciliter la création d’autres 
jardins sur le territoire de Lac-Brome. J’en ver-
rais à Bondville ou à Foster, par exemple. »

Jardiner en communauté
Hannah Williams et Debbie Hornig, agente de projets, dans les jardins communautaires.    — PHOTO ALAIN DION
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LA VOIX DE LAC-BROME

CYNTHIA LAFLAMME
cynthia.laflamme@lavoixdelest.ca

Marcher ou pédaler de Knowlton à Foster 
sans risquer de se faire happer par un véhi-
cule sera bientôt chose possible. La Ville de 
Lac-Brome a dans ses cartons de raccorder 
les deux secteurs grâce au sentier du réseau 
Quilliams. 

Déjà, il est possible de s’y promener, mais les 
ruisseaux que l’ancien chemin de fer croi-
se sont autant d’obstacles qui empêchent le 
réseau de se compléter. C’est pourquoi la 
municipalité souhaite pouvoir construire et 
installer des passerelles qui permettront de 
relier le point A au point B. Au terme du pro-
jet, dont les coûts sont évalués à 600 000$, 
le sentier de gazon deviendra un sentier en 
poussière de roche, tant pour les marcheurs 
que pour les cyclistes en été, et les raquetteurs 
et amateurs de ski de fond en hiver. 

L’hiver dernier, Lac-Brome a octroyé un 
contrat pour réaliser les plans et devis approu-
vés par le sceau d’un ingénieur, à la demande 
du ministère du Développement Durable, de 
l’Environnement et de la Lutte contre les chan-
gements climatiques du Québec. Le Ministère 
émettra ensuite, s’il juge le tout conforme, un 
certificat d’autorisation nécessaire à la réalisa-
tion des travaux. 

« En ce moment, ils travaillent sur les plans et 
devis pour mettre en place les passerelles, note 
Gilbert Arel, directeur général de Lac-Brome. 
Aussitôt qu’on a ça, on envoie le tout au Minis-
tère. On espère avoir un certificat d’autorisa-
tion en bonne et due forme très rapidement. »

Le plus tôt sera le mieux, puisque la Ville veut 

effectuer les travaux durant l’hiver 2016-2017.
« On a constaté qu’étant donné que le milieu 

y est très humide, et pour ne pas nuire à l’en-
vironnement, le fait de travailler sur un sol 
gelé sera plus facile, explique M. Arel. On a 
cinq passerelles à installer. Ultimement, les 
gens pourront emprunter ce sentier-là au 

lieu de rouler ou de marcher sur le chemin 
Lakeside. On va pouvoir se relier au reste du 
Québec avec ça.» 

Le réseau déjà existant à Foster permet 
aux utilisateurs de regagner Waterloo et les 
municipalités que la Route verte rejoint. 
Les cyclistes devront toutefois, en arrivant de 

Foster vers Knowlton, emprunter Lakeside 
sur une portion d’environ 2 km après le che-
min Argyll, au terme des travaux. Le sentier 
qui longe le lac Brome dans ce secteur aurait 
besoin de deux passerelles supplémentaires 
pour traverser une île, ce qui s’avère, pour le 
moment, impossible.

Faire le pont entre Knowlton et Foster

Gilbert Arel, directeur général de Lac-Brome, espère que le sentier du réseau Quilliams pourra être complété l’hiver prochain grâce à la construction 

de passerelles. — PHOTO ALAIN DION

MARIE-ÉLISE FAUCHER
marie-elise.faucher@lavoixdelest.ca

En plus des séances mensuelles du conseil 
municipal, la Ville de Lac-Brome organi-
sera une, voire deux rencontres citoyen-
nes supplémentaires par année, dans 
chacun de ses six districts électoraux. 

Cette «tournée des hameaux» a été 

instaurée pour permettre aux résidants des 
secteurs voisins de Knowlton d’être enten-
dus sur les questions qui les concernent. 
En effet, comme les assemblées du conseil 
se tiennent à Knowlton durant l’hiver, les 
citoyens des municipalités de  Foster, Bond-
ville, Iron Hill, Fulford et West Brome ne se 
sentent pas toujours concernés. 

Le conseil se déplaçait déjà dans les 
hameaux pour cinq assemblées au cours 
de la période estivale, soit de juin à août. 
«Mais on trouvait que ce n’était pas suf-
fisant», indique le directeur général de la 
Ville, Gilbert Arel. «On voulait prendre 
le pouls de la population, donc on s’est 
dit : pourquoi ne pas aller rencontrer les 

citoyens dans leur secteur?» ajoute-t-il.
Alors que les assemblées mensuelles, 

très structurées, permettent au conseil de 
se réunir pour prendre des décisions, les 
nouvelles rencontres citoyennes seront 
plus personnalisées. «On va traiter des 
dossiers de l’heure, précise M. Arel.  Ce 
sera vraiment une table ronde avec des 
sujets ouverts.» 

Puisqu’il existe des «divergences de sec-
teurs», chaque rencontre sera adaptée à 
son assistance. «On va regarder la popula-
rité et évaluer. Si les gens répondent bien, 
on va voir pour faire deux rencontres par 
année», mentionne le directeur général 
de la Ville de Lac-Brome. 

À chaque rencontre, Gilbert Arel sera 
accompagné du maire,  Richard Bur-
combe, et du conseiller responsable du 
secteur. La durée de la rencontre varie-
ra selon la participation des citoyens 
présents.

SÉANCES DU CONSEIL MUNICIPAL
La première séance du conseil muni-

cipal hors Knowlton se tenait le 11 juin 
dernier à Fulford. Le samedi18 juin, c’est 
le secteur de West-Brome qui accueillera 
l’assemblée.

Les réunions cesseront ensuite pour 
la période des vacances estivales. Elles 
reprendront à la fin août.

TOURNÉE DES HAMEAUX

Lac-Brome rencontrera les citoyens dans leur secteur

  C3MARDI 14 JUIN 2016laVoixdel’Est

110, rue Lakeside, Knowlton • 450 243-5785 ou www.camlen.ca

Tout pour la maison...
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LA VOIX DE LAC-BROME

MICHEL LALIBERTÉ
michel.laliberté@lavoixdelest.ca

Comment se passait la vie dans nos villa-
ges à la fin du 19e siècle ? Que cultivait-
on ? Que produisait-on ? Depuis 2014, la 
Société historique du comté de Brome 
propose aux jeunes de se mettre dans 
la peau de leurs ancêtres à travers une 
excursion dans son musée des enfants.

Magasin général, bureau de poste, ver-
ger, atelier de tissage, imprimerie, cui-
sine, l’édifice Marion-Phelps, qui abrite 
le musée pour enfants,  est divisé en 

plusieurs pièces reflétant presque toutes 
les activités des habitants d’un petit village 
des Cantons-de-l’Est de la fin des années
1800. La grande particularité (et beauté) 
de ce musée unique est qu’on peut tou-
cher à tout ! « C’est le but. On veut que les 
enfants puissent manipuler toutes sor-
tes de choses, qu’ils ressentent ce que les 
habitants vivaient à cette époque », expli-
que Cari Ensio, curatrice de la Société his-
torique du comté de Brome (SHCB).

Le musée prend forme sous l’aspect 
d’une rue Principale.  D’une pièce à 
l’autre, les enfants peuvent faire leurs 
emplettes au magasin général, se diriger 
au bureau de poste pour écrire des lettres, 
les poster, puis envoyer un message par 
télégraphe. Ils peuvent ensuite passer au 
verger, faire un arrêt à la grange pour en 
construire une miniature et terminer le 
tout en faisant semblant de cuisiner un 

délicieux plat dans un four à bois.
« C’est vraiment drôle de voir comment 

les enfants interagissent. Ils entrent au 
magasin général, puis commencent à 
jouer des jeux de rôle. On en a un qui 
passe derrière la caisse, alors que d’autres 
achètent des choses », indique Mme Ensio.

Les parents y trouvent également leur 
compte, souligne la jeune curatrice. La 
curiosité de leurs enfants à la vue d’objets 
inconnus de leur part fait qu’ils doivent 
répondre à de nombreuses questions. « Ils 
peuvent leur montrer et leur expliquer 
plein de choses », illustre-t-elle.

EXPOSITIONS CAPTIVANTES
Outre le musée des enfants, le site de la 

SHCB propose d’autres expositions capti-
vantes : une ancienne caserne de pompier, 
une annexe dédiée à la Première Guerre 
mondiale  — notamment un avion qui a 

servi à l’époque — et aux efforts de guerre 
du Canada ,en plus d’un ancien palais de 
justice datant de 1858.

Depuis quelques mois, les visiteurs peu-
vent aussi admirer de l’intérieur la maison 
Paul Holland Knowlton, le fondateur de 
la municipalité. La maison a été déména-
gée du site du terrain de golf de Knowlton 
sur les terrains de la SHCB. Sur place, on 
peut voir des expositions sur la maison 
elle-même ainsi que sur les canots des 
autochtones.

Le musée du comté de Brome demeure 
inconnu des visiteurs. L’an dernier, quelque 
2000 personnes l’ont visité, a dit Mme Ensio.

Le prix d’entrée est de 8 $ pour les adul-
tes, des 5 $ pour les étudiants et les per-
sonnes âgées et de 2 $ pour les enfants de 
dix ans et moins.

Pour information :
http ://fr.bromemuseum.com

MUSÉE DES ENFANTS À KNOWLTON

Plonger dans le 19e siècle

Dans ce musée unique, les enfants peuvent toucher à tout! «C’est le but. On veut que les enfants 

puissent manipuler toutes sortes de choses, qu’ils ressentent ce que les habitants vivaient à cette 

époque», explique Cari Ensio, curatrice de la Société historique du comté de Brome (SHCB). — PHOTOS 

ALAIN DION

Depuis quelques mois, les visiteurs peuvent aussi admirer de l’intérieur la maison Paul Holland 

Knowlton, le fondateur de la municipalité. La maison a été déménagée du site du terrain de golf de 

Knowlton sur les terrains de la SHCB.
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9 Mont Echo, Knowlton, QC,
B.O./Billetterie: 450-242-2270

www.theatrelacbrome.ca

Gino Quilico

Les Chiclettes

Moonlight&
Magnolias
par Ron Hutchinson

Rendez-vous
Molière

Tournée des
Maisons et Jardins
de Knowlton
le 13 juillet

Better Late
par Larry Gelbart

VintageWine

Natalie Choquette

Bowser & Blue

VILLE DE LAC-BROME
TOWN OF BROME LAKE

LAC-BROME

2016
Théâtre bilingue

Planifiez vos volontés pour une tranquillité d’esprit!

Cowansville 450 266-6061 • Lac-Brome 450 243-1616 • Bedford 450 248-2911

La planification de vos volontés n’a pas à être compliquée.
Nos conseillers aux familles s’assureront de rendre votre processus de décision simple.

WWW. COMP L E X BM . COM
5050540  5059311  



LA VOIX DE LAC-BROME

JEAN-FRANÇOIS GUILLET
jean-francois.guillet@lavoixdelest.ca

L’essor économique de Lac-Brome est 
intimement lié à l’intérêt généré par la 
municipalité au plan touristique. La Ville 
mise par ailleurs sur ce créneau de pré-
dilection pour stimuler la sphère immo-
bilière, notamment dans le but d’attirer 
de nouvelles familles à venir s’y établir. 

Après avoir perdu le mandat de la promo-
tion touristique de Lac-Brome en 2011, les 
dirigeants de la Chambre de commerce 
de la municipalité avaient reçu l’aval de la 
Ville pour gérer à nouveau ce dossier l’an 
passé. La municipalité a toutefois repris les 
rênes en 2016. « L’adoption du plan stratégi-
que (2015-2020) de Lac-Brome a changé la 
donne. Comme on avait plusieurs chantiers 
en branle pour la première année, on ne se 
sentait pas prêts à s’occuper du tourisme. 
Avec le recul, on a décidé de reprendre les 
commandes. Pas que la Chambre de com-
merce n’a pas fait un bon travail, a indiqué 
la conseillère municipale Louise Morin, 
responsable des dossiers connexes du tou-
risme et du développement économique. 
On voulait simplement avoir une vision à 
long terme. Alors ça prenait un regard per-
manent, continu sur cette fonction. On ne 
pouvait pas dépendre de bénévoles. »

Lac-Brome avait alors octroyé 126 000 $ à 
l’organisation afin qu’elle redonne à la ville 
la place qui lui revient sur l’échiquier tou-
ristique régional. Une enveloppe similaire 

a été reconduite cette année. La directrice 
générale des loisirs et des services com-
munautaires de la localité, Johanne Morin, 
gérera ce budget. Un poste lui a d’ailleurs 
été attribué à cet effet en janvier dernier. 

UN PLAN, DEUX AXES, CINQ THÈMES
L e plan stratégique de Lac-Brome 

s’articule autour de deux axes en ce qui 
concerne le développement économique : 

le tourisme et le secteur immobilier. 
« Pour nous, il y a peu de potentiel du 
côté industriel. Plus Lac-Brome séduira 
les touristes, plus elle sera vue et connue. 
Ça nous permettra d’attirer de nouveaux 
résidants, entre autres les jeunes familles 
dont on a besoin à moyen et long termes, 
a mentionné Louise Morin. Et du coup 
vitaliser le cœur villageois. »

A insi ,  la  Vi l le  veut  mis er  sur  c inq 

thèmes pour capter l’attention des excur-
sionnistes. La première est la beauté de la 
municipalité et de ses principaux attraits. 
« La ville a un charme fou et il faut défi-
nitivement miser là-dessus. Le potentiel 
est énorme avec le lac, les paysages et les 
écosystèmes naturels. » Le second point 
est la qualité des activités de plein air. 
La plage et les loisirs aquatiques, entre 
autres. Le circuit de sentiers est aussi 
très prisé. À ce chapitre, la Ville compte 
raccorder cette année la portion du che-
min Argyll jusqu’à Foster pour optimiser 
le tracé. Dans cette branche, un projet 
triennal pour l’aménagement de signali-
sation vient d’être lancé. La phase initiale 
prendra forme au cœur du village, dans 
le secteur Knowlton. Celle-ci a pour but 
de mieux diriger les piétons vers les prin-
cipaux attraits. De plus, l’ajout de colon-
nes Morris, ces équipements d’affichage 
cylindriques, est prévu près de la plage et 
de la bibliothèque.

Vient ensuite la promotion du patri-
moine historique et architectural. La 
Société historique du comté de Brome 
est un des nombreux exemples de pôles 
d’attraction dans ce créneau (voir texte 
en page 4). Les événements culturels 
sont aussi incontournables. Le festival 
de littérature policière Les Printemps 
meurtriers, qui en était à sa cinquième 
mouture cette année, est un « modèle à 
suivre », a fait valoir Mme Morin. « La fon-
datrice de l’événement, Johanne Seymour 
a réussi à amener son initiative à un très 
haut niveau. Le public embarque. Il en 
redemande année après année, a-t-elle 
dit. C’est le genre de projet que l’on veut 
avoir ici. Ça amène une belle vigueur 
à l’économie de la région, en particu-
lier pour les commerçants locaux. » Les 
Plaisirs gourmands complètent la liste. 
« Les épicuriens sont une clientèle tou-
ristique très importante ici. Il faut pous-
ser ce créneau davantage, a insisté la 
conseillère municipale responsable du 
tourisme. On a le fameux canard du Lac-
Brome, les producteurs d’agneau, le sirop 
d’érable et le vin au Domaine Les Bro-
me. Sans compter le marché public très 
populaire le samedi matin. On a de bien 
beaux attraits. Reste à les mettre plus à 
l’avant-plan. »

Le tourisme comme fer de lance

La conseillère municipale Louise Morin, responsable des dossiers du tourisme et du développement 

économique. — PHOTO ALAIN DION

Après avoir connu un passage à vide 
ces dernières années au plan économi-
que, Lac-Brome est en voie de « regagner 
ses lettres de noblesse », a fait valoir la 
conseillère municipale Louise Morin. 
« 2016 sera une année charnière. On veut 
amorcer un changement de cap. Pour y 

arriver, on a commencé à resserrer les 
liens avec le CLD Brome-Missisquoi et 
avec Tourisme Cantons-de-l’Est », a-t-
elle mentionné.

D’ailleurs, quelques projets commerciaux 
commencent déjà à pointer à l’horizon, 
notamment dans le secteur Knowlton. « Je 

ne peux pas en dire davantage à propos 
de la teneur des projets, a indiqué la res-
ponsable du développement économi-
que. Mais une chose est certaine, c’est très 
positif de voir les promoteurs au rendez-
vous. On sent définitivement un vent de 
changement. » JEAN-FRANÇOIS GUILLET

Année charnière
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Visitez mon site web pour des terrains et de magnifiques propriétés.

www.loishardacker.ca
lois@royallepage.ca

450 242.2000
3, Victoria, Knowlton, Lac-Brome, QC

Domaine des
Érables (Lac-Brôme) inc.

FÉLIX ALLARD,prés.

Camping été et hiver • Gaz propane
Pêche été et hiver • Permis chasse et pêche
DÉPANNEUR et RESTAURANT LICENCIÉ

688, rue Bondville (Foster)
Ville de Lac-Brome
Tél. : 450 242-8888

(Sortie 90, 243 Sud, 215 Sud,
autoroute des Cantons-de-l’Est)

Protégeons nos lacs
et rivières !



LA VOIX DE LAC-BROME

ANTOINE LACROIX
antoine.lacroix@lavoixdelest.ca

Lorsqu’on demande à Pierre Laplante quel 

est son plus grand défaut, il répond en riant 
qu’il a « de la difficulté à dire non ». C’est 
véridique, lorsqu’on constate qu’il a tenu 
plusieurs rôles cruciaux pour Lac-Brome 
durant les 40 dernières années. Il a occupé 
jusqu’à trois postes en même temps!

Dans les dernières années, il était directeur 
du Service des incendies, responsable des 
premiers répondants et même la personne qui 

veillait sur le barrage Foster. De quoi perdre la 
tête par moment, non? 

« J’ai appris à bien gérer la pression, mais 
j’ai besoin de bouger, je suis un hyperactif, 
dit le natif de Cowansville, qui avoue ne pas 
particulièrement aimer parler de lui. J’ai 
toujours aimé faire ce que je fais. Mon but 
a toujours été de donner le meilleur service 
possible aux citoyens. »

L’aventure de Pierre Laplante à Lac-Brome a 
débuté en 1975. Il était alors policier, un métier 
qu’il a pratiqué jusqu’en 1986 où il a joint le 
Service des incendies. Deux ans plus tard, il en 
est devenu le directeur.

« À partir de ce moment-là, jusqu’à 
aujourd’hui, c’est là que les responsabilités ont 
commencé à s’ajouter », raconte-t-il. 

Il remplit pendant deux ans la tâche de s’oc-
cuper du Service des loisirs. En 1990, il com-
mence à gérer le barrage Foster. À tout cela 
s’ajoute la mission d’inspecteur municipal. 
Pour finir, c’est en 2003 qu’on lui confie les 
rênes des premiers répondants. « Ça faisait 
beaucoup, mais j’arrivais à tout concilier. Ça se 
passait bien », explique celui qui porte en tout 
temps deux radios différentes, pour les com-
munications de tous ces différents services.

PRÉPARER SA RETRAITE 
Lentement mais sûrement, Pierre Laplante 

se prépare malgré tout à sa retraite prévue 
pour octobre 2017. Il transmet tranquillement 
son savoir à un ingénieur de la Ville pour que 
ce dernier ait la charge du barrage municipal à 
son départ. « Il s’occupe pas mal de tout, indi-
que-t-il. Je m’assure seulement que le proces-
sus se passe bien.» 

« Aussi, la Ville a remarqué que j’en avais 
beaucoup sur les épaules», dit-il avec un demi-
sourire. C’est pourquoi il y aura une réorgani-
sation à sa retraite. Quelqu’un le remplacera 
comme directeur du Service des incendies et 
deux chefs des opérations seront nommés: 
un pour les feux, et un autre pour les premiers 
répondants. 

« Mais en cas de pépins, je ne serai jamais 
loin pour leur venir en aide », lance Pierre 
Laplante à la blague. 

SOUVENIRS
Le jour de sa retraite, Pierre Laplante 

laissera un grand pan de sa vie derrière 
lui. «Mon but a toujours été de donner le 
meilleur service possible aux citoyens et 
ils me l’ont bien rendu en me démontrant 
leur reconnaissance », souligne-t-il. 

Parmi les événements marquants, l’un 
restera toujours gravé dans sa mémoire : 
la crise du verglas de 1998. « Je ne pou-
vais pas croire ce qui se produisait. Ça a 
été une situation difficile, mais moins ici, 
donc ça m’a permis d’offrir mon aide aux 
villes avoisinantes. Un bel exemple de soli-
darité », glisse celui qui aura été à la tête 
du Service des incendies pendant 28 ans.

Pierre Laplante a « eu la chance » de 
compter sur une épouse et deux filles très 
compréhensives et respectueuses de l’im-
portance que l’homme accordait à son tra-
vail. « Ma femme, c’est un ange, insiste M. 
Laplante. Elle avait toujours la hantise en 
se demandant: ‘est-ce qu’il va lui arriver 
quelque chose? Est-ce qu’il va revenir?’ 
Mais j’ai toujours eu son support. » 

PIERRE LAPLANTE

L’homme aux multiples chapeaux 

Pierre Laplante cumule 41 années de services à la Ville de Lac-Brome. Au fil du temps, il y a rempli 

de nombreux rôles stratégiques. — PHOTO ALAIN DION 
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450 242-1595 ou

1 800 468-1595

511, chemin Bondville,

C.P. 3050, Lac Brome

www.golf-inverness.com

2 personnes
+ voiturette
Taxes incluses
Valide jusqu’au 17 juin 2016,
en semaine seulement70$

PROMOT
ION DÉB

UT DE SA
ISON

2008
Béton préparé de 1re qualité répondant
aux exigences établies par l'industrie

du béton. (CSA, ACI, BNQ)

843, rue Lakeside, Lac-Brome

Tél.: 450 539-2576
Téléc.: 450 539-5193

INC.

5052409  

5059303  
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ANTOINE LACROIX

antoine.lacroix@lavoixdelest.ca

Tranquillité, paysages inspirants et dé-
cor champêtre. Qu’est-ce qu’un artiste 
pourrait demander de plus pour trouver 
l’inspiration pour ses créations ? Le petit 
havre de paix que représente Lac-Brome 
permet donc un endroit de prédilection 
pour l’Université Bishop’s, qui y a installé le 
Campus Knowlton, spécialisé dans les arts. 

Depuis plus de 20 ans, le campus accueille 
des gens de tous âges et de toutes prove-
nances pour que ceux-ci puissent pour-
suivre des études universitaires. Selon 
l’adjointe administrative qui coordonne 
les activités de l’établissement, Estelle 
Comeau, les portraits qu’on retrouve dans 
les salles de classe sont plutôt hétérocli-
tes. « Plus souvent qu’autrement, ce sont 
des personnes ayant déjà une carrière, 
des semi-retraités ou des gens qui sont à la 
retraite qui désirent parfaire leurs connais-
sances en arts à temps partiel », affirme- 
t-elle, précisant que l’endroit accueille aus-
si des jeunes.

« Ça fait que l’ambiance est très conviviale 
ici, se réjouit Estelle Comeau. Dans les uni-
versités, il règne parfois une atmosphère de 

compétition pour les meilleures notes, où 
personne ne s’aide. Ici, c’est différent. Tout 
le monde se parle, tout le monde se donne 
des conseils. C’est beau à voir. »

Il faut dire que les étudiants sont plu-
tôt bien installés. Le petit bâtiment peint 
en rouge du chemin de Knowlton est très 
accueillant, avec son petit salon, sa cuisine, 
ses deux salles de classe et ses ateliers de 
peinture et de sculpture. « Je dois avouer 
qu’on est plutôt bien installé », lance 
Mme Comeau lors d’une visite guidée pour 
le représentant de La Voix de l’Est. 

Tout ça n’aurait pas été possible sans les 
efforts de la fondatrice du Campus Knowl-
ton, Louise Jamet, décédée en 2011. « On 
n’a pas toujours été situé ici. Au début, on 
se promenait pas mal, on louait des locaux. 
C’est seulement depuis 2004 que nous som-
mes dans ces locaux permanents, qui appar-
tiennent à l’Université Bishop’s », explique 
celle qui a repris les rennes de l’établisse-
ment à la suite du décès de Mme Jamet.

Bonne session, mauvaise session, environ 
250 étudiants foulent les parquets du cam-
pus satellite pour étudier dans des cours 
offerts dans les langues de Molière et de 
Shakespeare. 

Certain le font pour suivre un baccalau-
réat en art visuel ou en beaux-arts, d’autres 
pour prendre part à des cours non crédités. 

« Ce qui est particulièrement populaire 
également, ce sont les cours de langues », 
précise Estelle Comeau. 

« On offre ici un climat d’apprentissage 
unique créé grâce à l’implication d’ensei-
gnants plus que chevronnés et qualifiés, 
la structure des cours, l’encadrement 

possible grâce aux petits groupes adaptés 
aux types de personnes variées et au bâti-
ment de petite taille se trouvant dans un 
lieu bucolique. La qualité d’enseignement 
est un élément qui revient sans cesse dans 
le discours des étudiants qui sont passés 
par chez nous », conclut Estelle Comeau. 

cAmpus KnOwLtOn DE L’unIVErsIté bIshOp’s

plus de 20 ans de spécialisation dans les arts

Estelle comeau coordonne les activités du campus Knowlton de l’université bishop’s depuis 2011. 
— photo AlAin Dion
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rassurante
Une présence

Ange-Gardien • Cowansville • Farnham

Henryville • Knowlton • Mansonville • Sutton

www.desourdy.ca 450 293-4474

1 -877 -293 -4474
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LAISSEZ NOTRE NATURE VOUS FASCINER!

TOURISMELACBROME.COM
SUIVEZ-NOUS SUR LES RÉSEAUX SOCIAUX

CONTACTEZ-NOUS AU BUREAU D’ACCUEIL TOURISTIQUE AU 450 243-1221 (LES WEEK-ENDS JUSQU’AU 24 JUIN ET 7 JOURS POUR LA SAISON ESTIVALE)

17 au 19 juin - Le Tour du lac Brome Merrell

24 juin - Ouverture de la plage Douglass
NOUVEAU : location de kayaks

24 juin - Fête nationale

2 juillet - Fête du Canada - Feux d’artifice à 22h

13 juillet - Tournée Maisons
et jardins de Knowlton

16 au 24 juillet - Tour des Arts
6 artistes de Lac-Brome sur le circuit

23 juillet - Shakespeare on the Beach,
théâtre en plein air
The Tragedy of Julius Ceasar

30 juillet - Fête Harry Potter:
pour célébrer l’arrivée du nouveau roman
Harry Potter and the Cursed Child

26 au 29 août - ArtsAlive !
Vivez la culture de Lac-Brome!

27 août - Prélancement du nouvel album
de Louise Penny: A Great reckoning

Septembre, mois du canard

23 au 25 septembre - Canard en fête

14 au 16 octobre - Festival littéraire de Knowlton

LAC-BROME

ANIME
VOTRE ÉTÉ!

MUSÉE DU COMTÉ DE BROME
DÉCOUVRIR L’HISTOIRE DE LAC-BROME

Ouvert du 21 mai jusqu’à l’Action de grâce
Tour du musée, musée pour enfants, Maison Paul-Holland-Knowlton

Tous les jours 10h à 17h
Ancien palais de justice et école de rang Tibbit’s Hill

Le dimanche de 13h à 16h ou sur rendez-vous
Visitez le bromemuseum.com pour l’horaire des expositions

THÉÂTRE LAC-BROME - UN LIEU UNIQUE POUR
VOS ESCAPADES THÉÂTRE, MUSIQUE ET CULTURE

Découvrez votre théâtre bilingue rénové avec nouveaux fauteuils confortables!
Plusieurs événements à découvrir pour la saison 2016 sur

theatrelacbrome.ca dont le spectacle musical Les Chiclettes, Voyage à trois !

VOTRE MARCHÉ PUBLIC
48, RUE MAPLE À KNOWLTON

Du 4 juin au 8 octobre
Les samedis de 8h30 à 12h30

Les produits frais ont la cote! Découvrez le
merveilleux marché local de Lac-Brome dédié aux

plaisirs gourmands avec une vaste
sélection de produits d’excellente qualité!

Une ambiance villageoise unique!

ÉVÉNEMENTS À NE PAS MANQUER


